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Auiblystegium riparium Br. Eur.

Province de Ha-No'i, Vo-Xa, submerge in rivo arcis Regis Ho,

7 Janvier 4888 (H. Bon, n os 3589 et 3591), sterile; memelocalite,

6 fevrier, 40 mars 1891 (id. n° 4649).

M. Russell fait a la Societe la communication suivante :

OBSERVATIONSSUR QUELQUESCAS DE FASCIATION; par M.W. BUSSEM*.

On sait que Ton designe sous le nom de fasciation une defor-

mation qui consiste dans l'aplatissement plus ou moins prononce

d'une tige ou d'un rameau, presque toujours accompagne d'une

courbure caracteristique. Cette monstruosite semble normale chez

certaines plantes telles que le Celosia cristala, le Sedum cristatum

et plusieurs Euphorbiacees exotiques (1); d'ordinaire elle con-

stitue un phenomene purement local, ne se manifestant que dans

des circonstances encore mal definies.

D'apres Hincks (2), la fasciation est souvent le resultat d'une

blessure faite au voisinage du sommet d'un rameau en voie de

croissance; j'ai observe un cas de'ce genre chez le Comus san-

guined. Ge rameau modifie presentait un aplatissement marque,

qui commengait a se manifester immediatement au-dessus d'une

large entaille s'etendant jusqu'a la moelle. Le rameau fascie avait

une longueur d'environ 20 centimetres et se terminait par un

faisceau compact de ramuscules desseches.

Quelquefois, selon le meme auteur et aussi d'apres Moquin-

Tandon (3), la fasciation est une hypertrophic qui suppose une

nutrition abondante.

C'est ainsi que s'expliquent deux cas interessants, que j'ai ren-

contres l'annee derniere chez des plantes cultivees en pot : un

Phaseolus multiflorus et un Myoporum parviflorum.

La tige principale du Phaseolus s'etait transformed, a partir du

troisieme nceud, en un ruban qui n'atteignait pas moins de 60 cen-

timetres de longueur et avait en certains points une largeur de

pres de 2 centimetres.

(1) Bulletin de la Societe botanique, p. 924, 1860.

(2) Proc. Linn. Soc, 1853.

(3) Bulletin de la Societe botanique, p. 905, 1860.
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La portion non fasciee de la tige avail emis des ramifications

bien developpees, chargees de fleurs, tandis que, dans la region

aplatie, les bourgeons etaient restes rudimentaires, de memeque

leurs feuilles axillantes reduites a l'etat d'ecailles. A l'extremite

de la tige certaines bourgeons avaient donne naissance a des ra-

meaux tres greles.

Le semis des graines produites par ce Phaseolus m'a donne des

plantes absolument normales.

Chez le Myoporum, le rameau aplati avait une longueur de

6 centimetres et portait des feuilles sensiblement de memedimen-

sion que celle des rameaux normaux. Dans sa parlie superieurc,

le rameau fascie se bifurquait en deux rameaux aplatis au debut,

mais qui prenaient plus haut la forme cylindrique.

Au cours de mes herborisations j'ai recueilli, l'annee derniere,

deux autres specimens de plantes fasciees chez qui aucune des deux

causes possibles de deformation admises par les auteurs prece-

dents n'etait probablement intervenue. Ces plantes, Euphorbia

silvatica et Sparlium junceum, n'ofifraient, en effet, aucune trace

de lesion et, en outre, j'ai recueilli Tune sur un coteau aride de la

foret de Chantilly et l'autre dans les fosses du fort de l'ile Sainte-

Marguerite, pres de Cannes.

Le pied de Spartium possedait trois rameaux fascies; Tun d'eux

avait plus de 70 centimetres de longueur et dans sa partie supe-

rieure bifurquee atteignait une largeur de 3 centimetres; les

autres etaient un peu moins developpes. Ces rameaux etaient

termines par un faisceau de ramuscules tres greles et portaient

sur leur flanc un certain nombre de ramifications cylindriques

comme les rameaux normaux et disposes sans ordre apparent.

Chez FEuphorbia silvatica, le rameau modifie presentait deux

fourches successives inegalement aplaties. Les quatre branches

de bifurcation etaient terminees par un bouquet de feuilles, au

sein duquel se voyaient des bourgeons floraux sur le point de

s'epanouir.

M. Malinvaud donne lecture de la communication sui-

vante :


